
LE PROPAGATEUR DES BONS LIVRES

4l frP quntes instructions,, jl:ir l'as ili.-los retraits. I, s in ctions a y don-
t.' au i rihnl l de la peî'nile'nce,. p]ar l'.'în ler fon I la mt atieiiire du tome secoild.

îou';ragmetii donnîux saits Iîipratiqu's lu. On h() rcl'ra n 1vain, dans les
do l.1 piété. Aussi ique. vlloptenùro instruction s ique nous olfronms à noslec-

Ailpa à iord à lii! tp p; eltisi leurs, ls niidérations élvees et de
dormùitn!tis t .'i' presbyyteri. iiWi ! longues dImousyn ions ; les multitudes

Au boni de trois ou quatre ans qiuanil ne pourraient les suivr. lussiois-iois
on voit la picie des les les s refr dir. pu réusir à lis prosî'u'r miue noos 'ai-
il coivientt de la ranimer Par un nio- rius nle arvon - Sa. int Liguori et
veile mission. isainit Viineî'uil I 'IIIn'ont ri lil tant re-

. - Un pasieir plus zélé lui' dir: r mm aux iîssioînnaires que la
Voilà trois ans que ina parisse' a ren ile sipiiîli:eni . Impossible, en ellet, d'in té-
bienfait d. la mission! ; q-a1d rti ci resser,I d' touchr et l'instruire les po-
revient trop ouvent. on l'pproi eu' ilatinis, ýi l'n île sue moit à leur portée.
et l're ille s'y aroutiuA. .1 suis d'avis Tan n qupant îrrlos in Christo Ila robis

1onî1un1e lui îpi'îul'i ( tdoit pas'iiplove ipolum i,i ini esa.

til ipéîjuii'iemmnîît ces mov'ns e r i1. Nous aio;u cheh à disposer les
dillaie: smais un iltrvalh' dI- trois ais instruions dans u orde logilue pour

li' pa.ait bien si lir pu1-' pouîr qiu l'on r. l's lilos utvoudrai 't les aire ; mais
v-'nî' a la chargo. Au bont id ir.is ams, le missim:ilaire ' a poimt àenir compt,-
les discouirs etidus soit i'ralermin't de cette dispoition. Il rouvei, dans
oulIs. Plyusiiurs sont rtib s danIs les ivers plans que ous iraçons à la fin
la liedeur emt lepler miortil, il est lu tome pireiîr. i'o Ir dans l ltel il
romps de les rap p 'le à la gràel et à la pourha ls donneri Voir C388 et les
ferveur. Il l dest aux d resto quo lessuivaints et nu 122 't les siivanits. Sous
illissionis souvienI ruPities Aà jusîis it'r! le lini'i 1, nous indllilîilhus aussi la ma-
valI'e produisenit pli dî' iiis. On ne ii-Ire de disposoir ees iiituIctiionIs pour
vobit pas, il vst vrai, la s'cod' missionI lis prônes(didiiîimanche et des jours de
produire les mènes démonstrations de fèto.
plnitoncIi qu' la prmiere î;miis s'il y a 12. Quanl le lecteur voudîa trouver'

moins d'ntraînement, il en 'siu'le dans ceL ouvrage un sujtit quelconque,
pourt:iit dt granis avantig'sL.P re. il n'aura besoin qu de 'le Icherclier, par
cluit's oIi.-x reeues, l' ii r:llume. ordrei alphabétiqiei, dais la Table géné-
les li- ralferuis. Cvs iotifs nr. i raie des mîatierI's, nIl 157.
les miissionî:ii's de noir-' e ongl'é';liont
à rev iri* au bout di qui'1seues iiIoist'iIiî ·.

unei polite sialion aux lheux éoù ils ont
dlîî' la mission. plemr y rnouvel'r la INýST R UCT IONS

ler'r;ie: ''r<ue a demolit qui ini,
'et sae prodilit d''xelleits tli'." A i

S-e ir igneri, tultd S gr;la lil.
aùir dit'ai lî-ilatd dasi. ph:auitd

1111oeun missin toufs lvs ringqans.
Sain, mcn de Paul élit sicoa c

flo 1*unii:Irumrl e d,1,1»s mli.s>ion !Ioe u: d
il l1S inlt' rompait pour r'ntrer à

Lazairv, il avait peuri uel's potets de la
Ville iombassent sur lui pour b''pluiir

de e qu'il abandonnait le p os le-
camnpagnes. Lexpérien'e d's gr;ns
fruits 'is missions a t'it instituer dles

foi'r;ug its religi'iises, qui se oui)5i-
croui i e màystère spécial, et y depeu-

sen la vi- d' tetins membres a la saueli.
fie:tion dj' ames.

'Toutefoi', les religieix sont loin de.
sulir'' aux demandes d istîiurs pleins
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Des classes ouvrières s illeS et des campaglnes
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Chianoiî i rt 'i- <jroiol' ri*vi a, i i-ur ut

à1anv.cl/ la scince¡vatipiq e <lu /-rtre

SÉiRlEiý b! tEI(Sk N l 'SilI'CTIONS
de zèle, qui uéelamt leur iroutours. Il i
ser'ail doU à di ier que les prètres, 2 forts vol. i. 8 .................. Prix : .'101)
aumxquels I in a a'coMd h don daumon-
cet av pi't sa paroCl, et qui sont ien AVANT-PROPOS>
gran;d inombrle- dans le., paroisý-es, pussent
à certaineel ionac'e, stut, ousa r Je vis ol'frir i Colt' n

quelquessemaIinesi a ce miinisti'i'r. Dans pas ds disi'ours rer/s ' d's : i .'
un temitsd ijuibilie. s serait méii-ii lun- i 'i' . iiiais les ttatîmx,

dispîe : hle Ct, das le li'ups p ,:Ie su ilish (lit uutmut,1ies
-qu' de ben mli r' opr' dans sa pa- ilémntîs (un e Iînourriture sub slîatntiîellî

roisse en v appelant, pendaitl huit ou pour les Ates que No-r4E-SEIGNUwmu
quinzv jours, Hu de ses confrères pur1 y levu r a conmfii'is.
prèiher et y ett'ndie les confersionms ! Il faut écltirr et alinmntr lus àmesiu'hoiîomims s'appr oc'hn!t pal' là des avec dtî.s isîir'îî'lionis toltis eVilmrits

sacremtts lon ils s'îloignnt stans ce du saint EvangulM' -lus 'onsid'rationssecours ! Cmbien de cofessions sacri- ilumnaine', ou philosophiques, ou ration-lèg-., sont li mi' s o revntues ; et la nelles s'émoussentt quan Omn t s'eut
confiance conuilne l'ombre poursuit le 'vi pour attuer hi': abus, dér'acitt'
pasiti iqui semble la Air ; i'est Ce que les vices, obtuuir la piatique des vertusl'eéi ence démontre, et développer l'esprit de piété dats les

8. Aussi, dans ses sttuts synodaux c'urs.
Saidt .\lphomuse le ,inori oioma-i-i e t'offre>asi mioiÙeir à ceux de

îtu u 1:' 'ieiuipsuIwseW.et huient'>unsCUu s qlàir trivlle 'i ht1vigte
fuis îdans latmiéî'., l és :('eus.'iuutà uap- lutitiua'il u miiudossbaittu's posi-.
pe'(lats leurs liioisses dos confes- nous sociulîs - peut.itr cette la:on deseursd trangers, I-iuels dvaient tou-. plaidîtm' la caise de Dieu leur semble-

jous Mte in nombel sulis mit our P l rait-llHe trop simple.-Je le présente
besous de la popuition. Là où il n'y avec coniance à mes venéis Confrères
avait pas moyen de se procurer d'auites qluni ont été enîvoyés atm milieu les pau-

rtreleseurésdeva t'm se rendre vres, au nulieu des classes ouvrières,
muituellement ce service lains les parois- utr y porter la grande nouvelle de la

ses les uns des autres. Eu sa Vie, par, r'ódemiplioni. 't pour' les aider à eu re.
M. Jeanicard, page 2t; . cueillir les fruits parmi les soufratnces,
9. Tous les ptrtes toitefois n'ont pas les privations et ls angoisses de chaque

l'hiabitude le donner( les missions et des i jouur.-.Je leurt dirai à ces hommes (li
retraites : la diflicuilt' de 's eutm'eprn- Dieu qui réalisent la parole du bon
dre etirave parfois leur zèle. I ut 'livre, matre : Evainyelizare pauperibus misit me
qui, sous un format imodeste, leuri olri Patr...;' je Iu dirai que, polir toucher,
imun ilirec:tioi et des instructions pour gagner et onirtir Ces ums, qui sont
lis missions et les etrait ous tus a paru icnu e les déshérités de ce monde, il
util', et nous le pubhios le ouveau, flaut lîur pal'm clairumetl, substntiel-
prianut la Reine des apôtres le le hénir. lihment et avvne onction.-Or, ils trouve-Ilaccueil si bieuveillant fait à la pi'v'ni- romit daims mes dîux volumnes la manière
re édition, déjà épuisée, nous flit espé- sm abondante, clair' et concise pou c
rer pour cette seconde le même sucs. leurs instructions ; et, quant à ce qui
VOici le plan que nous avons stivi. ýconcerne l'onction, ils l'aurîî'onlt aussi àDans le tome premier, après quelques 1 leur disposition en recaii dt de leursfor-
cons'ihs prtiquies dictés aux prêtres mules personnelles ces vérilés, après les
missionnaires par les saints, nouis traçons! avoir méditées devant >ieu et a près
la marche à suîivre dans les micissions etiavoir demandé à son eur ses bénédic-

tins dans la prière.-la laprédication du il
satint iranigilie n'est pas un art, mlais unei C

ision accomplii avec Jés1Is-C!hris... Malheur a la paroisse où l'on fait mal
lha. d4Cte.. voiseum suon usquel uid rai-. le prône, malheur à celle où on le né.
sintionem s e'uli. glige. ynoranee y fait de grands rava

Aprés avoir manif'ste ieis intentions, ges.
il me reste maintenant à expliquer le Malheur à la paroisse qui n'a d'autre
pllan lilli J'ai sii d;idas i's e ourittre spirituelleI que ds sermonsvolUmS. . leii ipluos et vides, au lieu( de prinesIl y .1 danIs Isaintinisteredeux1instrictifs.
sortes de pridications iien disimetes :-
dans h' prî'inier cas, îc' sont des Cours 11[
suivis sur ttelle 't tell' maien donmati-
pie ou morale ;-dans le seî'oi cas, les Pourquoi l'absence deî's nrôîies ? Parce
instiri:tions sont dtulirhérs ; 'lles ont qu'il faut beaucoup de travail pour faire
pour objt les divers suj'ts o dogmati- ln prone solide et clair,
qlie, oi imoraux,l o as(tiiqus qil 'a, Mais riîi sans p"ii' el:ans se faire
pr's les circolustanres, vie'itt se plîr violece; or. il n'y a pas d'iutr iov'ndans la boiclhe dii pasteur. l.î pfreU pour faire iie p:iroiss; solidem'nt tis-genlr' d' instruction a lieu surtout e. lt'. i ,

dans le temps de l'Avent on( dui Carî"îm'; l.' .L' e le 'teg mntél-
l'autre genre convient au itresi de l a1 -
ne', aux fêtes, aux assemblées le ('oi- IV
grégations.

Dans le premier volime, j'ai consigié Tout pasteur, avec du travol(l et m
diverses sériîs renf'rnait cnhacune me .junin droi. peit arriver à faire d'ex.
suitî d'iînstrutionîs olramt le développi- cellents prônes.

ment d'une question principale ; ieilvs,
par exemple :.la premièrev ounion,
la saetilication du dimanche, l's ftn Il faut o plus d travail polir

dernires, lis lpuIIs rapiaux, la sur'- , il fuimeauou ps ra pour
tification le la journée ehVeinnî. ,h d sun l, ourn et ch ir, queC poutr
vertuis chrélitiîIes, le s;·remieint ide p- ,
initence, le ;Sacreimenit dl l'rbiristi, le! yr
sacrilice de la imesse, l'î'xamnen e(' 'ons-
cence, le mois de Marie, (les avis poou Pour bien prôner, il faut uni laigage
les f"i's priicipales de l'aiée, et iqui nt s'ute pas lehîîur ; t,. de là, il
eifuî, des e"tretie"s sur la peif'ctio" fut avoir acquis assez de facilite pour

religieuse il laquelle doivent tndrepl' tou- eropper lutôt lue réci'ter les preuives
tes ces communautés, toutes ce.s ongréi l la rité que l'onl traite.

ailtions rpdtes au nmilieu des parois a le grand torit. dans la chaireses et (tout l'esprit doit être gîîil' par la aIthreliitie d' viser touitous à I'él/otrili-ilirction du pasteur ;qu Asl ell's so r, are l'Olgeu' suppose cetle 10liieronfies.
I l j'~îirêîîîtisacré'e épite Dieui ilïpa its ttlile àitous.,Dans le second voluimo, far rlclinm

peeueedes projets el des!, mat.oriauxiN
sur LouIe orlI l' sujî'ts pr'opr'e's à ali-|
ieiuiit lt I.chair' chréti î'n1 dans les di Il fauit se laire tin Corps de dtr1''ie en
v'r'ses circon.,tanIces n présence d's-1travaillant. îen écrivant, en méditant,
quellîs viîntî se rencontrer le ministir durant de longues antes, un peu sur
tpastoral. 'fî.fois, j'ai fait pénétrer la tous les sujets i:apable de devenir la ina-
lunit re et Or'dre ians cet assmtblag' liért dt prone.

disparate, ent le faisant suivte d'unîue tla-
ble raisoninée, a imI'ovti dle laquelle
chacun p'lt irouver fà li première inis-
pectioli le sujet qiuI'il cherche et les maté-
riauix pour le t railer.

Voilà ionc dans le premier' voluime
9'otmme110 la i;miéuionu des) dlý'iversos statious

pastorals a àdévelopper dans mime parois-
Se q"'o" vu"i solideme!'nt linsiiie,- et

dans le second voliuit', lus instructions
qui, toutr. à lotir placées sur les l.vres!

(1u pa seur, développent, complètent,
renou'vllent les diverses semnelnces tmio.
raes, dogiatiques, pieuses, Jetées dans
kî se'itI ldes m.

Pour achiver l'exposition de mon
ouivre, je (lois en donner comme la cIl/
en déclarant que je nie suis attacê u-
violablement à la méthode catléchistique.

Avî'c cette lorme, on instruit solideini t1
l'enfance, <' ce n'est uit'avec elle qu'ou
peut répandre de pius eu plus la Itlmiè-t
.e dans le cieuir des fidèles à un age plus
avancé. i instuitction, pour s'iinplaitei,
a bisoinmu d'urne exposition claire, precise.
et toute pénétrée d'or'dre ; or, ces quliah-
tés se rencontrent excelleinnent dans la

mét liode catéchistique.
Afin d'être mieux compris dans mon

elreprise et d'inspirer une plus grande
coitfiancu'' aà mes hons Confrères, Je vais
u'epî'o'liî'ie ici lis 1'mtip' aiitui' m ' is
ci& Ihéorie d;uîîs ioitu lliiitt"1d(lelat S'cienc'e
pratique dflu lePrére... O 11pourra se comm-
vaincre que, dans tmes deux nouveaux
vol mies, je n'ai fait que réduire cies
Printcipes eniti'iitiqu '.

Pemt-être cette profession franche,
loyale, ouvrira les yeux à une foule de
jeunes prtres pleims de zèle, remplis
des facultés les plus heureuses, désirei
de sauver beaucoup d'aim's... et qui sot-
tent (lit séminaire sans avoir aucune uno-
tion pratique et claire sur la manière de

p-rocéder à la composition d'une instroî
Lion réellement paroissiale.

DU PRONE

Rien d'intéressant comme un pr'ôte bien
atuunoincé, clairement divisé et dléveloppé
brièvement, sans emphrase, mais avec
la forme catéchistique.

Il fau t faire dans la chaire cli'i"ieine
dies ours compldts en forme de irôie,sur
le dogme, sur la morale et sur les sacre-

met ults.

Il faut surtout développer à fond le
sacrement de îîéitemnce, le sauci'emeniit de
l'eucharistie, le saint sacrifice de la
messe, lexaii'n (le cons'ieue, les pé-
'hés capitaux, la sanctifleation de la
jounîiie. le' vertus chréti'ntes, dont
Jésus-Christ est le modèle.

Euucore, dans le prône, il faut eisei-
guii a fidèles la gratde science de

la prière.

Rion io fait du bien aux Amies et ne
les éclaire commnie ces instructions sous
lorme de prône et sans emboucher la
trompette (li setrtmn.

lxle pr'ôn'e doit êtrec cour't.

l doit être élînentaire dans ses formes.
Il doit étre avant tout clir, pour être

compris, suivi, goûté et retenu.

Il faut procéder par questions : c'est le
mioyen de ne rien omettre et de donner
au sui.jet que l'ou traite un développe-
ment progressif. Ne pas oublier que le
prône, par-dessus touit, doit être essen-
liellemenut instructif.

On peut diviser um sujet ei plusieurs
instructions ; imais il fait toujours re-
prendre uit commeicement (le chacune
d'elles le plant général, -tlui que ces ja-
lous, clairmeunett émoncés, tiennent eu
suspenis et nourrissent l'intér'èt de l'au-
dite u '.

XIII

Il y a telles séries de queslions qui con-
viennent à tous les sujets de mêite ta-
tore. Oi petit leur donner le nom de
passe-partoult.
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